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Un mot de la rédactrice en chef 

 

    2014 est une année très spéciale pour l’Association des familles Gosselin.  En effet, nous       
fêterons notre 35e anniversaire et nous espérons sincèrement que vous serez des nôtres à l’occasion de ce grand événement. Toute    
l’équipe travaille très fort présentement pour vous préparer un beau rassemblement.  Réservez dès maintenant votre fin de semaine à 
Québec les 30 et 31 août.  Dans le présent bulletin, vous trouverez toute l’information concernant le banquet du samedi soir au     
Manoir Montmorency, ainsi que les activités du lendemain à l’Île d’Orléans.  Des surprises vous attendent!  Pour cela, on vous     
demande de confirmer le plus tôt possible votre présence.  Nous espérons vous rencontrer en grand nombre afin d’honorer notre  devise 
qui est: « Unir pour fraterniser ».  Nous aimerions aussi  pour l’occasion que les participants puissent se costumer.  Vous pouvez   
fabriquer facilement votre costume, ou peut-être connaissez-vous  quelqu’un ayant des talents de couturière qui pourrait vous aider à 
réaliser ce projet.  Vous pouvez aussi trouver des  vêtements à bon prix dans les friperies et les modifier au besoin.  Pour les moins  
téméraires, il reste toujours la location. Je  vous en reparle plus loin dans le bulletin et je vous suggère aussi quelques adresses et sites 

internet.  

    Dans un autre ordre d’idée plutôt triste je dois l’avouer, des personnes chères nous ont quittées 
dernièrement.  Il s’agit de l’Abbé Dominique Gosselin, membre fondateur  de l’Association qui avait tellement à cœur  l’Assoc iation 
des familles Gosselin.  C’était un homme généreux, tant au niveau du partage de ses recherches en histoire, que de son temps.  Nous 
tenons à lui rendre un hommage si modeste soit-il.  Nous aurions tellement aimé qu’il soit parmi nous au 35e, je crois qu’il le sera en 
pensée, en compagnie du Père Laurent.  Merci pour tout Abbé Dominique!    Aussi, la perte d’une épouse et d’une maman, Marie -
Anne Vézina-Gosselin, l’épouse de Jean-Robert Gosselin et mère de Nicole et Denise Gosselin qui font partie des membres fondatrices 
de l’Association.  Nous vous souhaitons nos plus sincères condoléances.  Et pour terminer,  le décès de monsieur Gilles Béliveau.  Ce 
dernier avait fait l’acquisition de la maison de Jean-Robert Gosselin et Marie-Anne Vézina (père et mère de Nicole et Denise Gosselin) 
en 1988. Jean-Robert possède  encore de nos jours l'une des terres originales ayant appartenue à l'ancêtre Gabriel. Cette terre avait été 
cédée à Ignace, fils aîné de Gabriel dans le cadre de la succession de feue sa mère Françoise Lelièvre.  
  
    On sait qu’Ignace a construit sa maison plus au sud (que celle de Jean-Robert) et aux dires du 
chanoine David-Gosselin: " …installée à 500 mètres au-dessus du niveau du fleuve, dans un pli de la colline qui descend jusqu'au 
rivage".  La maison a été construite en 1851 par Amable Gosselin, menuisier et frère de Magloire et comme le disait le chanoine David-
Gosselin au sujet de la maison: " Un palais sans tourelles, vaut au moins quinze mille piastres ". Plusieurs Gosselin ont habité cette 
maison: Jean-Robert (1922-?) et Marie-Anne Vézina, Arthur (1891-1953) et Marie-Anne Plante, François (1860-1942) et Philomène 
Plante, Magloire (1826-1885) et Philomène Denis.  La maison est à vendre, avis aux intéressés! 

         

    En attendant patiemment le prochain article d’histoire de Jacques Gosselin (0786), nous allons 
poursuivre avec les notes d’histoire de feu Père Laurent Gosselin écrites en prévision du Grand rassemblement des Familles Gosselin 

qui a eu lieu le 27 mai 1979. 

    Bonne lecture, 

 

           France Gosselin (1163)  

    LeGabriel1621@hotmail.com 

Bonjour chers cousins et cousines, 

mailto:legabriel1621@hotmail.com
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 A word from the editor in chief  
Hello dear cousins, 
    2014 is a very special year for the Gosselin Family Association. In fact, we will celebrate our 
35th anniversary and we sincerely hope that you will join us during this great event. The whole team is working hard now to prepare 
this important family reunion. Book your weekend in Quebec City on August 30 and 31. In this newsletter you will find all of the 
information concerning the banquet on Saturday night at the Manoir Montmorency, and the next day's activities on the Island of Île 
d’Orléans. Surprises await you! To do this, you are asked to confirm your attendance as soon as possible. We hope to see all of you 
there to honor our motto: "Uniting to fraternize together".  We would also like participants to dress up for this occasion. You can 
easily make your own costume, or maybe you know a talented seamstress who could help you with this project. You can also find 
cheap clothes in thrift shops and modify them as needed. For the less adventurous, you could rent a costume.  I will give you more 

details on this in the newsletter and I will also suggest some useful addresses and websites.  

    On a completely different note, rather sad I must admit, we are mourning the loss of dear     
family members. Father Dominique Gosselin was a founding member of our Association who was very devoted to the Gosselin   
Family Association.  He was a generous man, both in terms of sharing his research in family history, in terms of the time he devoted 
to the Association. We pay him a modest tribute in this newsletter. We would have liked him to be with us for our 35th anniversary, 
I believe he will be in our thoughts, as will Father Laurent. Thank you for everything, Father Dominique! Also, we have lost a   
loving wife and mother: Marie-Anne Vézina-Gosselin, wife of Jean-Robert Gosselin and mother of Nicole and Denise Gosselin who 
are among the founding members of the Association. We send you our deepest condolences. And finally, Gilles Béliveau, who had 
acquired the house of Jean-Robert Gosselin and Marie-Anne Vézina (father and mother of Nicole and Denise Gosselin) in 1988.   
Jean-Robert still owns one of the original properties that belonged to our ancestor Gabriel. This land plot was transferred to Ignace,  
eldest son of Gabriel, as part of the estate of his late mother Françoise Lelièvre. 
  
    We know that Ignace built his house further to the south (than that of Jean-Robert) and in the 
words of Canon David Gosselin: "...located 500 meters above the level of the river, in a fold of the hill which descends down to the 
shore."  The house was built in 1851 by Amable Gosselin, carpenter and brother of Magloire and as Canon David Gosselin says    
concerning the house: "A palace without turrets, worth at least fifteen thousand dollars."  Several Gosselins have lived in this house: 
(1922 - ) Jean-Robert and Marie-Anne Vézina, Arthur (1891-1953) and Marie-Anne Plante, François (1860-1942) and Philomène 
Plante, Magloire (1826-1885) and Philomena Denis. The house is now for sale, for anyone who may be interested! 

         

    While we patiently wait for the next history article written by Jacques Gosselin (0786), we 
will continue with the notes written by the late Father Laurent Gosselin in preparation for the Great Gosselin Family Gathering 

held on May 27, 1979. 

 

 

    We hope you enjoy reading the newsletter!  

     

    France Gosselin (1163) 

    LeGabriel1621@hotmail.com 
             

English translation:  Annette Schwerdtfeger 

mailto:legabriel1621@hotmail.com
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Les notes d’histoire de feu père Laurent Gosselin,M.S.C. 

 écrites pour le Grand rassemblement des Gosselin du 

27 mai 1979 au Château Frontenac à Québec  

7.  HISTOIRE DE LA TERRE D’IGNACE : (# 229 et 231 du cadastre provincial actuel) : 

   a.  C’est en 1666 que Gabriel acheta de Vincent Poirier, sur l’arrière fief de Mesnu, cette terre de 6 arpents de front 
     (allant du fleuve au milieu de l’île), au prix de 400 livres (la livre tournois valait alors 20 sous) et 18 minots de blé 
     par année. 

   b.  En 1676, il y ajouta 2 arpents, du côté ouest, qu’il acheta de l’Hôtel-Dieu de Québec, au prix de 100 livres, 40          
     sols  de rente et 2 chapons par an. 

   c.  En 1683 ou 1684, Gabriel céda à Ignace, son fils aîné, 3 des 6 arpents originaux (les 3 du côté ouest) qu’il avait  
     achetés de Poirier et, en 1695, il lui vendit les 3 autres (du côté est). 

   d.  Quant aux 2 arpents achetés de l’Hôtel-Dieu en 1676, (à l’ouest des 6 premiers), Gabriel les vendit à son fils, Jean, 
     en 1691. 

   e.  Jean céda ces 2 arpents, en 1692, à Jean Maranda (qui avait les 2 arpents voisins, plus à l’ouest) et partit pur l’Ile  
     aux  Grues vers 1694. 

   f.  Ignace les récupéra (avec les 2 autres arpents de Maranda) en 1701 et 1704. Il possédait donc, en 1704, 10 arpents 
     de front. 

8.  GÉNÉRATIONS QUI SE SONT SUCCÉDÉES SUR LA TERRE D’IGNACE, DEPUIS 1666 : 

  

GÉNÉRATION 

  

               NOM 

  

 NÉ      

  

MARIÉ À 

  

 ENFANTS 

  

   DÉCÉDÉ 

  

I 

  

Gabriel 

  

1621 

1er Françoise Lelièvre - 18-08-1653, Québec 

2e Louise Guillot - 4-10-677, Ste-Famille 

  

12 

  

1697 

  

II 

  

Ignace 

  

1654 

  

Marie-Anne Ratté – 23-11-1683, St-Pierre 

  

11 

  

1727 

  

III 

a) Antoine (1/2-Est) 

b) Geneviève (1/2 Ouest) (sa sœur) Cette 
½ fut vendue à Maranda et  reprise par Frs 
Horace en 1897) 

1704 

1706 

Marguerite Crépeau – 1726 

Prisque Bélanger – 1724 

  

  

16 

  

  

? 

  

  

IV 

  

Amable (fils d’Antoine) 

  

1741 

  

Isabelle Maranda - 1765 

  

7 

  

1827 

  

V 

François (Grand-père 

Du Chanoine) 

  

1767 

1er Catherine Beaudoin- 1799 – S. Frs. 

2e Catherine Hébert – 1823 – S. Frs. 

10 

1 

1849 

  

VI 

Amable(du 1er mariage) 

Magloire (du 2e mariage) 

1801 

1826 

Célibataire 

Philomène Lapierre – 13-07-1858 

____ 

15 

1884 

1885 

  

VII 

  

Frs.-Horace 

  

1860 

  

Philomène Plante – 1887 

    

1942 

  

VIII 

  

Arthur 

  

  

  

Marie-Anne Plante 

    

1953 

  

IX 

  

Jean-Robert 

  

1922 

  

Marie-Anne Vézina – 21-08-1954 

  

2 

  

    ...suite 



  

  

LE GABRIEL, AVRIL 2014, PAGE 6 

Les notes d’histoire de feu père Laurent Gosselin (suite) 

 9.  LA MAISON ET LES BÂTIMENTS ACTUELS sur cette terre datent de 1851, époque où le propriétaire de la terre était 
Amable Gosselin, frère de François et Joseph, nommés précédemment, et 4e successeur d’Ignace. Il était célibataire, mais, 
comme vous voyez, il aimait la visite… 

   a.  Nous ignorons dans quelle mesure Amable lui-même a participé à la construction de tous ces bâtiments, mais il a 
sûrement dû y mettre la main car, comme tous ses frères, il était habile et possédait tous les métiers. 

   b.  Le Chanoine David, dans son livre sur les Gosselin (Vol. 2, pp. 98-107), fait un bel éloge de ce cousin Amable, qui 
se trouvait à être son oncle. Amable dit-il, n’était pas un passionné de la charrue.  Quant il pouvait s’éclipser, il se 
renfermait dans sa boutique, où il fabriquait toutes sortes de choses (meubles, charrues, charrettes, voitures,      
chaloupes, etc.). 

     Il avait peine à suffire aux commandes de sa clientèle québécoise. Pas de doute que parmi les vieux outils conservés 
ici, il y en a plusieurs dont il s’est servi ou qu’il a lui-même fabriqués. Il avait même son four à chaux, dont on peut 
encore voir les vestiges, à mi-distance entre la maison et l’avenue Royale, ½ arpent à l’Ouest du chemin qui conduit 
à la maison. Sa carrière était à quelques pas seulement du fourneau et la pierre, sur celle-ci, a 98% de chaux.  Il sut 
en tirer profit et la chaux qu’il produisait servait à faire le mortier pour la construction ou la réparation des maisons 
de pierre. On l’utilisait aussi pur enrichir la terre ou blanchir les bâtiments. Le four fut rénové en 1891. De 1939 à 
1942, Alphonse Gosselin a de nouveau ouvert cette carrière de pierre à chaux. 

   c.  Amable, dit le Chanoine David, était un bel homme, toujours bien mis et distingué, et surtout généreux envers  
l’église et envers tout le monde. Son nom apparaît sur toutes les listes de souscriptions paroissiales. Il figure même 
parmi les donateurs qui ont contribué à la construction de l’église de Deschambault.  Quand il mourut, en 1884, à 
l’âge de 83 ans, il fut regretté de tout le monde. 

d. Le successeur d’Amable, sur la Terre Ancestrale, fut Magloire, son demi-frère, (et le seul enfant du 2e mariage de 
leur père, François, à Catherine Hébert). 

Jusqu’en 1852, leur sœur Henriette avait tenu maison pour Amable et Magloire, mais quand elle les quitta, en 
1852, pour se marier, ils restaient seuls. Magloire avait déjà 26 ans. Il attendit 6 autres années avant de se marier, 
mais quand il le fit, ce fut avec la plus belle fille de Saint-Laurent : Une vraie Reine à tous points de vue! Elle      
s’appelait Philomène Lapierre et leur mariage fut béni 15 fois! 

Notons en passant que, quand Amable céda la terre à Magloire, il lui donna tout, sans réserve, quoiqu’il ne fût que 
son demi-frère. Les autres membres de la famille n’étaient d’ailleurs pas dans la misère, ou du moins ils n’en avaient 
pas l’air, car, comme dit Jean-Robert, depuis l’Ancêtre Gabriel, qui passait pour le plus riche propriétaire de l’île 
dans son temps, les Gosselin de l’île sont encore pris avec cette « maudite réputation-là ». 

 

10.   LA MAISON EN FACE DE CHEZ JEAN-ROBERT (#3018 avenue Royale) et qui  ressemble à celle de Jean-Robert,     
  appartient à François Gosselin, dont l’épouse, Yvette, est présentement marguillier de  Saint‑Laurent et active sur le     
  Comité des fêtes du tricentenaire de la paroisse qui auront lieu du 5 au 12 août prochains. (1979). 

 

   N.B. : François, dont le père et la mère étaient des Gosselin, est cousin de Jean-Robert. 

a. Cette terre, au nord-est de celle d’Ignace, semble avoir appartenu à François Gosselin, 4e enfant d’Ignace, au début 
des années 1700. – Le Chanoine David l’attribue à François, fils de Michel, mais  nous croyons qu’il fait erreur. 

 

 

 

               ...suite  
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Les notes d’histoire de feu père Laurent Gosselin (suite) 
11.  LA ROCHE MARANDA que vous voyez à droite et qui fait, elle aussi, partie de la terre de Jean-Robert, mesure entre 20’ 

et 25’ de diamètre. Elle aurait, paraît-il, une trentaine de pieds de haut et la forme d’une pyramide renversée.  

a. En plus d’être une attraction touristique, elle sert de point de repère aux navigateurs. 

b. C’est sur cette pierre que le Comité des fêtes Gosselin a choisi d’apposer la plaque commémorative marquant     
l’évènement d’aujourd’hui. 

c. Le texte sur la plaque se lit comme suit: 

« HOMMAGE À GABRIEL GOSSELIN (1621-97), DE COMBRAY, NORMANDIE…VALEUREUX PIONNIER 
DE L’I.O. (1652-89) ET PREMIER ANCÊTRE DES GOSSELIN D’AMERIQUE…A SES ÉPOUSES, FRANCOISE 
LELIEVRE ET LOUISE GUILLOT…ET À LEURS 12 ENFANTS : (I) IGNACE, GUILLAUME, MICHEL,    
FRANCOIS-AMABLE*, GABRIEL, FRANCOIS, JEAN, GENEVIEVE, FRANCOISE, HYACINTHE**. (II)    
PIERRE, LOUIS… - LEURS DECENDANTS RECONNAISSANTS DU CANADA ET DES E-U.  27 MAI 1979 ». 

d. Pour faciliter l’accès à la plaque, le comité a fait construire, sur le fossé, le ponceau que vous voyez.  Plaque et   
ponceau ont coûtés $1,400 et ont été payés avec vos dons. 

e. Notons enfin que la terre que Gabriel acheta de l’Hôtel-Dieu en 1676, qu’il donna à son fils Jean en 1691, que Jean 
vendit à Jean Maranda vers 1692 et qu’Ignace récupéra de Maranda en 1701 et 1704, était ici, comme l’indique le 
nom que conserve cette Roche. 

 

12.  PAROISSE SAINTE-PÉTRONILLE : 

a. Cette paroisse porte aussi le nom de Beaulieu, vu qu’elle couvre le territoire anciennement connu sous le nom      
d’arrière-fief Beaulieu, c’est-à-dire, toute la pointe sud-ouest de l’île, du nord au sud. 

b. Fondée en 1870, cette paroisse est la plus jeune de l’île, quoique ce fût sur son territoire que furent construites les 2 
premières chapelles de l’île : celle des Hurons en 1651 et celle de Gabriel Gosselin en 1652. 

c. Il fut un temps où Gabriel Gosselin possédait presque toute cette paroisse. Celles, parmi ses terres, que nous avons 
réussi à identifier allaient à peu près de l’avenue Orléans (tout près d’ici) jusqu’au chemin du quai (que nous verrons 
plus loin) et traversaient l’île de bord en bord. (Environ 1  ½ x 1 ¾ mi.) 

d. Ces terres sont au nombre de trois, et nous les verrons dans l’ordre suivant :  

1. La fraternité sacerdotale (253 avenue Royale). 

2. L’ancienne terre des hurons (217-239 avenue Royale). 

3. La terre où Gabriel habitait (57-61 avenue Royale), sur le côté nord). 

 

13.  LA TERRE DE LA FRATRERNITÉ SACERDOTALE, 253, avenue Royale (cadastre actuel #59-63) : 

a.     Cette terre, en 1959, était évaluée à $850,000, si nous ne faisons erreur. 

b. Avant de passer à la Fraternité (vers 1959), elle appartenait à la famille Porteous, qui en a fait le « domaine » que 
vous voyez. La vue ici est superbe! 

c. Cette terre est (en partie) le prolongement de celle, du côté nord, où Gabriel habitait et qui appartient aujourd’hui 
aux Noël. 

 

 

                ...suite 



  

  

LE GABRIEL, AVRIL 2014, PAGE 8 

Les notes d’histoire de feu père Laurent Gosselin (suite) 
d. Gabriel l’avait obtenue en concession d’Eléonore de Grandmaison (alors veuve de Chavigny) en 1652. Elle mesurait 

alors 4 arpents de front x 25 de profondeur. 

e. En 1674, Gabriel l’élargit de 1’arpent au nord et de 2 au sud (qu’il acheta de Jacques Bernier pour 110 livres) et en 
1689, il la céda à son 3e fils, Michel, époux de Marie Miville et ancêtre de Conrad, membre de notre Comité. 

f. Aujourd’hui, la fraternité est une maison de repos pour les prêtres. L’Abbé Paul-Eugène Gosselin de Montréal, (neveu 
de Mgr Amédée Gosselin, ancien recteur de l’Université Laval) est retraité ici, mais sa santé ne lui permet pas de se 
joindre à nous aujourd’hui. (Mgr Amédée est mort en 1941). 

 

14.  LA TERRE DU FORT DES HURONS (217-239 avenue Royale) : 

   1650 :  Quand les Iroquois, en 1650, chassèrent les Hurons des territoires qu’ils occupaient sur les bords du Saint-
Laurent et dans la région comprise entre les lacs Huron et Ontario, les Hurons, alliés des Français, se réfugièrent 
à Québec et passèrent l’hiver (de 1650) sous la protection du Fort. 

   1651 :  Comme les Jésuites voulaient installer les Hurons sur l’ I.O., Eléonore de Grandmaison (alors veuve de          
Chavigny) leur loua, à cette fin, une terre de 6 x 10 arpents dans sa seigneurie (elle la leur cédera formellement 
en 1652) et environ 600 Hurons de Québec et de Sillery s’y installèrent dès mars 1651. Plus tard, ceux des Trois-
Rivières vinrent s’y joindre. 

      Dès leur arrivée à l’île, les Hurons se bâtirent un fort sur cette terre, ainsi qu’une maison et une chapelle, dont on 
voit encore l’emplacement à l’arrière de la maison de Mme Mary Dunn (229 avenue Royale), qui occupe         
présentement cette terre et qui a en sa possession une tête de hache et une tête de flèche qu’elle a trouvées là où 
était la chapelle et qu’elle nous a permis d’exhiber aujourd’hui. 

   1656 :  (20 mai) : 40 canots d’Iroquois surprirent les Hurons et en massacrèrent (ou firent prisonniers) 71.  Le 4 juillet 
suivant, les Hurons quittèrent l’île pour retourner à Québec. Leur séjour sur l’île avait duré 5 ans, 3 mois. Ils 
sont aujourd’hui sur la réserve huronne à Loretteville. 

      Notes :Pendant le séjour des Hurons sur l’île, le Père Chaumonot, jésuite, qui s’occupait d’eux, leur avait fait 
abattre du bois et défricher des champs pour la culture du maïs. Seule la crainte des Iroquois les avait empêchés 
d’abandonner la culture pour retourner à leurs coutumes de chasse et pêche.  

      Les Français, au début de la colonie, firent de grands efforts pour franciser ces hurons. Le Séminaire et les       
Ursulines de Québec en prirent même comme pensionnaires avec leurs autres élèves, mais se rendirent vite 
compte que « les Français devenaient sauvages beaucoup plus vite que les sauvages ne devenaient français. » 

        Après le départ des Hurons, en 1656, les jésuites échangèrent cette terre (de 6 arpents) avec Louis Lauzon de la 
    Citière, 2ième fils du Gouverneur Lauzon et époux de Catherine Nau, pour une autre dans la seigneurie de Lauzon 
    et le Gouverneur Lauzon l’érigea en fief noble sous le nom de « FIEF DE CHAMPIGNY ». 

   1658 :  Cette terre de 6 arpents est jointe à la terre voisine de 4 arpents (du côté est) et devient alors une terre de 10 x 10 
arpents, tenant, par devant, au fleuve et, par derrière, aux terres D’Éléonore de Grandmaison (remariée à   
Jacques Gourdeau) et de Gabriel Gosselin. 

   1659 :    Louis Lauzon de la Citière se noie en canot et sa veuve (Catherine Nau) se remarie à Jean-Baptiste Peuvret de  
Mesnu, seigneur du fief de Mesnu, à Saint-Laurent. 

   Av.1666 : Jean-Baptiste Peuvret de Mesnu vend cette terre de 10 x 10 arpents à Gabriel Gosselin, notre Ancêtre. 

   1676:   Gabriel Gosselin démolit le Fort des Hurons et se sert des pierres de la cheminée et de « coings »  pour la         
construction de sa maison (21, rue Sous-le-Fort) à Place Royale, Québec. 

 

               ...suite 
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Les notes d’histoire de feu père Laurent Gosselin (suite) 
 15.  LE QUAI BOWEN (de Sainte-Pétronille) et l’Avenue Royale, qui fait le tour de l’I.O., ont été construits en 1855.  C’est 

d’ici, l’Anse aux Canots, (Aujourd’hui Hôtel Bellevue) que Gabriel partait en canot pour Québec. Le 30 novembre 1652, 
Gourdeau avait concédé à Gabriel 20 arpents carrés au sud-ouest de la terre qui devait être concédée à Jacques Bernier en 
1661, et il se pourrait que ces 20 arpents aient été ici, en plein sur le bout de l’île. 

16.  LA MAISON GOURDEAU (137 avenue Royale) :  
   a. En tournant la pointe ouest de l’île et en prenant la côte, vous 
    voyez, à votre gauche (#137)… où l’enseigne dit « Bureau de   
    poste », la maison du seigneur Jacques Gourdeau de Beaulieu, 3ième 
    époux d’Eléonore de Grandmaison et grand ami de GabrielGosselin. 

b. Cette maison date des années 1660 et elle sert aujourd’hui de     
Bureau de Poste.                

                Maison Gourdeau  

                  137, avenue Royale, Ste-Pétronille 

17.  TERRE DE PHILIPPE NOËL  (57-61 avenue Royale) : 

    a. Nous arrivons enfin à la terre où notre Ancêtre Gabriel a vécu les 37 années qu’il a passées sur l’I.O.  

     (1652-89) et où ses 12 enfants sont nés. 

   b. Cette terre appartient aujourd’hui à Philippe Noël, un descendant de Gabriel Gosselin, tant par son père que par sa 
mère. 

   c. Philippe habite au # 57 et son père, Barthélémy, au # 61. Ce dernier possédait la terre depuis 1942 quand il la céda à 
son fils, Philippe, en 1970. 

   d. Gabriel obtint la concession de cette terre d’Eléonore de Grandmaison (alors veuve de François Chavigny) en 1652 ou 
peut-être même en 1651. Elle mesurait alors 4 arpents de front par 25 de profondeur, traversant l’île de bord en 
bord. En 1674, il l’élargit d’un arpent au nord et de 2 au sud. 

   e. Aussitôt arrivé sur sa concession, Gabriel se construisit une maison de 36’ x 17’, de pierre et bois et couverte en paille 
évaluée, 25 ans plus tard, à 300 livres. 

   f. Dès le début aussi, il construisit une chapelle de 27’ x 19’, de colombage pierroté (crépi), presque adjacente à sa   
maison et évaluée, elle, à 350 livres. 

    C’est dans cette chapelle que les premiers missionnaires célébraient les offices religieux pour les colons de l’île et dans 
la maison de Gabriel qu’ils hébergeaient. Le Père Gabriel Lallemant, jésuite, un des 7 martyrs canadiens, y célébra 
souvent. C’est aussi dans cette chapelle que le seigneur Gourdeau et Eléonore de Grandmaison furent mariés le 13 
août 1652. 

g.    Où était la maison de Gabriel? Nous ne le savons pas au juste, mais en parlant du site, le Chanoine David  (p. 23) dit 
    ceci :  

 « Notre premier Ancêtre fit preuve d’un remarquable coup d’œil en plantant sa tente sur le sommet du village Beaulieu, 
dont le nom de baptême est bien en harmonie avec la réalité – Sans sortir de sa maison, il avait à la fois sous les yeux : en 
face, la Cataracte du Montmorency; à l’Est, la Côte de Beaupré; au Nord-Ouest, Le marche pied boisé des Laurentides 
sur   lequel se sont installés Beauport et Charlesbourg; en ligne droite avec la pointe de l’île, le Cap Diamant; au Sud-
Ouest, la Pointe-Lévy »    

 

 

               
   

     ...suite 



  

  

LE GABRIEL, AVRIL 2014, PAGE 10 

Les notes d’histoire de feu père Laurent Gosselin (suite) 
h. À l’est de la maison de Philippe, du côté sud du chemin, il y a des buttes d’où l’on peut encore contempler le         

panorama décrit par le Chanoine David, comme on verra en prenant l’avenue Orléans, qui borne cette terre à l’est.  
Quand Gabriel quitta cette terre en 1689, il la laissa à son 3e fils, Michel. 

i. Michel mourut en 1703, à l’âge de 44 ans, et sa veuve, Marie Mainville se remaria l’année suivante avec Michel Baugis 
(veuf d’Angélique Renaud), de Beauport. Elle eut 2 enfants, Joseph et Marie‑Louise, du 2ème mariage et mourut en 
1726. 

j. Nous ignorons qui succéda à Michel sur cette terre. Le Chanoine David pense que ce fut son fils, Michel. Selon la carte 
de Decouagne, publiée en 1709, Michel père était propriétaire, en 1709, d’une terre de 3 arpents (joignant Louis  
Sivadier, donc entre la Roche Maranda et la limite ouest de Saint‑Laurent) que Gabriel, son père, avait acquise de 
Vincent Verdon entre 1687 et 1689, et sur laquelle Pierre, son fils, lui succéda. 

18.  GABRIEL GOSSELIN, 1ER ANCÊTRE DES GOSSELIN D’AMÉRIQUE : 

a. Les recensements et inventaires faits du vivant de Gabriel (voir Chanoine David, pp. 47-49) nous donnent sur lui et 
ses propriétés des détails intéressants. Nous n’en relèverons que quelques-uns. 

b. En 1666, il a 3 engagés (François Noël, Jean Pacault et Louis Sivadier). 

c. En 1667, (15 ans après son arrivée sur l’île) il a 55 arpents de défrichés. 

d. En 1677 (25 ans après son arrivée) il a : 

« 100 livres en monnaie; 250 minots de blé, 35 de pois, 8 de maïs et 6000 bottes de foin. 6 bœufs, 12 vaches, 6     
taures, 4 veaux, 41 cochons, 84 moutons, 1 âne. « 1 terre de 4 x 25 arpents avec, dessus, 1 maison, 1 chapelle, 1  
boulangerie de 10’ x 9’, une grange de 81’ x 20’, couverte de paille et évaluée à 300 livres, 1 bergerie de 30’ x 20’, 2 
hangars. « 1 terre de 6 arpents (avec maison), achetée de Vincent Poirier au fief de Mesnu, sur le côté sud de l’île et 2 
autres arpents achetés de l’Hôtel-Dieu au même fief. « 2 arpents au fief de la Chevalerie, côté nord de l’île. 100    
arpents au lieu dit  « Fort des Hurons », 1 maison à Québec, de 37’ x 20’ x 28’, en pierre et estimée à 3, 500 livres 
etc. 
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NOTES ON ÎLE D’ORLÉANS AND PLACE ROYALE, QUÉBEC 
              (Prepared by Father Laurent Gosselin, M.S.C., for the Gosselin Family Gathering) 

                           Québec, May 27, 1979 

CHAPTER II   -  TOUR OF THE GOSSELIN FAMILY ANCESTRAL LAND ON ÎLE D’ORLÉANS  

 7.  HISTORY OF THE PROPERTY OF IGNACE: (# 229 and 231 of the current provincial land registry) : 

   a.  In 1666 Gabriel purchased from Vincent Poirier, on the Mesnu fief-within-a-fief, this property of 6 acres wide  
     (reaching from the river to the middle of the island), for the price of 400 pounds (a pound was worth about 20 cents 
     at that time)  and 18 bushels of wheat per year. 

   b.  In 1676, he added 2 acres on the west side, which he purchased from l’Hôtel-Dieu de Québec, for the price of 100 
     pounds, 40 sols of ‘rent’ and 2 capons per year. 

   c.  In 1683 or 1684, Gabriel transferred to his eldest son, Ignace, the ownership of 3 of the 6 original acres (the 3 acres 
     on the west) which he had bought from Poirier and, in 1695, he transferred the other 3 acres (on the east). 

   d.  With respect to the remaining 2 acres purchased from l’Hôtel-Dieu in 1676, (to the west of the 6 original acres), 
     Gabriel transferred the ownership of these to his son, Jean, in 1691. 

   e.  Jean sold these 2 acres, in 1692, to Jean Maranda (who owned the 2 neighbouring acres, further to the west) and  
     left for the island of Ile aux Grues in about 1694. 

   f.   Ignace obtained these 2 acres (in addition to the 2 acres belonging to Maranda) in 1701 and 1704. He thus owned a    
     property with a width totaling 10 acres in 1704. 

 8.  SUCCESSIVE GENERATIONS ON THE PROPERTY OF IGNACE, SINCE 1666:     

                                                                                                                                         … continued 

GENERATION NAME BORN 
IN 

MARRIÉD TO CHILDREN PASSED AWAY 
IN 

  

I 

  

Gabriel 

  

1621 

1st Françoise Lelièvre - 18-08-1653, 
Québec 

2nd Louise Guillot - 4-10-677, Ste-
Famille 

  

12 

  

1697 

II  Ignace 1654 Marie-Anne Ratté – 23-11-1683, 

 St-Pierre 

  

11 

  

1727 

  

III 

a) Antoine (1/2-East) 

b) Geneviève (1/2 West) (sister) 
This ½ was sold to Maranda and 

then owned by Frs. Horace in 
1897) 

1704 

1706 

Marguerite Crépeau – 1726 

Prisque Bélanger – 1724 

  

  

16 

  

  

? 

  

  

IV 

  

Amable (son of Antoine) 

  

1741 

  

Isabelle Maranda - 1765 

  

7 

  

1827 

  

V 

François (Grand-father 

of Chanoine David) 

  

1767 

1st Catherine Beaudoin- 1799 – S. Frs. 

2nd  Catherine Hébert – 1823 – S. Frs. 

10 

1 

1849 

VI Amable (1st mariage) 

Magloire (2nd  mariage) 

1801 

1826 

Single 

Philomène Lapierre – 13-07-1858 

---- 

15 

1884 

1885 

VII Frs. Horace 1860  Philomène Plante – 1887   1942 

VIII Arthur   

  

 Marie-Anne Plante   1953 

IX  Jean-Robert  1922  Marie-Anne Vézina – 21-08-1954 2   
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                     Québec, May 27, 1979 (continued) 

9.   THE CURRENT HOUSE AND BUILDINGS on this property date from 1851, at which time the owner of the property 
was Amable Gosselin, brother of François and Joseph, mentioned above, and 4th successor of Ignace. He was single, but, as 
you will see, he enjoyed welcoming visitors… 

   a.  We do not know to what extent Amable himself participated in the construction of these buildings, but he surely 
must have participated because, like all of his brothers, he was clever and an experienced carpenter. 

   b.  Canon David, in his book on the Gosselin Family (Vol. 2, p. 98-107), pays tribute to cousin Amable, who happened 
to be his uncle. Amable, he said, was not a fan of the plow. Whenever he could, he would escape to his shop, where 
he built all sorts of things (furniture, plows, carts, cars, boats, etc.). 

     His talents were well known and he was barely able to respond to all of his Québec customers. There is no doubt 
that among the old tools stored here, there are several which he has used or has even made himself. He even had his 
own lime kiln, whose remains can still be seen, halfway between the house and the Royal Avenue, ½ acre west of 
the road leading to the house. His quarry was just a few steps between the stove and stone, and was almost 98% 
lime. He knew how to take advantage of it and produced lime which he used to make mortar for construction or 
repair work for the stone houses of his time. It was also used to enrich the soil or to bleach buildings. The oven was 
renovated in 1891. From 1939 to 1942, Alphonse Gosselin reopened this limestone quarry. 

   c.  Canon David says that Amable was a handsome man, always well dressed and distinguished, and especially generous 
to the church and to everyone. His name appears on all of the parish subscriptions lists. He was also one of the    
donors who contributed to the construction of the Church of Deschambault. When he died in 1884 at the age of 83, 
he was mourned by everyone. 

d.      Amable’s successor, on the Ancestral Land, was Magloire, his half-brother, (and the only child of the 2nd marriage of 
their father, François, to Catherine Hébert). 

Until 1852, their sister Henriette had kept house for Amable and Magloire, but when she left in 1852 to marry, 
they were alone. Magloire was 26 years old. He waited another 6 years before getting married, but when he did, it 
was with the most beautiful girl in Saint-Laurent: a real Queen! Her name was Philomena Lapierre and their       
marriage was blessed 15 times! 

Incidentally, when Amable gave the property to Magloire, he gave him everything, without reserve, although he 
was his half-brother. Other family members were also not in poverty, or at least they do not seem to have been.  As 
Jean-Robert says, from the days of ancestor Gabriel, who was considered to be the richest homeowner of the island 
in his time, the Gosselins of the island are still stuck with this "cursed reputation" (of being well-off). 

10.      THE HOUSE ACROSS THE STREET FROM JEAN-ROBERT's HOUSE (#3018 avenue Royale) and which resembles  
      he house of Jean-Robert, belongs to François Gosselin, whose wife, Yvette, is currently warden of Saint‑Laurent parish  
      and is a member of the Festival Committee for the 300th anniversary of the parish which will take place on August 5-12  
      (1979). 

      N.B.: François, whose father and mother were Gosselins, is a cousin of Jean-Robert. 

a.   This property, northeast of the property of Ignace, seems to have belonged to François Gosselin, 4th child of Ignace in 
the early 1700s. - Canon David attributed this property to François, son of Michel, but we believe he may have been 
wrong. 

11.  THE MARANDA ROCK which you see on the right and which is also part of the property of Jean-Robert, is between 20' 
and 25' in diameter. It would, it seems, be about thirty feet high and have the form of an inverted pyramid.  

a.     In addition to being a tourist attraction, it serves as a landmark. 

 

                                                                                                   … continued 
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b.  It is upon this rock that the Gosselin Festival Committee has chosen to display the commemorative plaque marking 
today’s event. 

c. The text on the plaque reads as follows: 

"TRIBUTE TO GABRIEL GOSSELIN (1621-1697) OF COMBRAY, NORMANDY ... HONORABLE PIONEER 
OF ÏLE D’ORLÉANS (1652-1689) AND THE FIRST GOSSELIN ANCESTOR OF AMERICA... HIS WIVES, 
FRANCOISE LELIEVRE AND LOUISE GUILLOT ... AND THEIR 12 CHILDREN: (I) IGNACE, GUILLAUME, 
MICHEL, FRANCOIS-AMABLE,* GABRIEL, FRANCOIS, JEAN, GENEVIEVE, FRANCOISE, HYACINTHE.** 
(II) PIERRE, LOUIS...- THEIR GRATEFUL DECENDANTS OF CANADA AND THE USA. MAY 27, 1979. " 

d. To facilitate access to the plaque, the committee had the ditch covered by a small bridge.  The plaque and bridge 
cost $1400 which was paid for by the donations we have received. 

e. Finally, note that the land that Gabriel bought from l’Hôtel -Dieu in 1676, and which he gave to his son Jean in 
1691, and which Jean sold to Jean Maranda in about 1692, and which Ignace obtained from Maranda in 1701 and 
1704, was here, as indicated by the name on this Rock. 

12.  THE PARISH OF SAINTE-PÉTRONILLE: 

a. This parish is also known as Beaulieu, since it covers the territory formerly known as the fief of Beaulieu, that is to say, 
the entire south-western tip of the island, from north to south. 

b. Founded in 1870, this parish is the youngest of the island, although it was on this territory that the first two chapels of 
the island were built: the Huron chapel in 1651 and the chapel of Gabriel Gosselin in 1652. 

c. There was a time when Gabriel Gosselin owned almost the whole parish community property. The properties of 
Gabriel Gosselin which we were able to identify covered the land reaching from Orleans Avenue (near here) all the 
way to Wharf Road (which will be mentioned below) and crossed the island from coast to coast. (Approximately 1 ½ 
x 1 ¾ mi.) 

d. The property of Gabriel Gosselin covered three land plots, which we will visit in the following order:  

1. The priestly fraternity (253 avenue Royale). 

2. The ancient land of the Huron (217-239 avenue Royale). 

3. The land where Gabriel lived (57-61 avenue Royale, on the northern side). 

13.  THE PROPERTY OF THE PRIESTLY FRATERNITY, 253 avenue Royale (current lad registry #59-63): 

a. We believe that this property was estimated to have a value of $850,000 in 1959. 

b. Before being transferred to the Fraternity (around 1959), it belonged to the Porteous family, who transformed it into 
the "estate" that you see here. The view is superb! 

c. This land is (in part) an extension of the property on the northern side, where Gabriel lived and which now belongs to 
the Noël family. 

d. Gabriel had obtained this property as a concession from Éléonore de Grandmaison (at that time widow Chavigny) in 
1652. This is a property measuring 4 x 25 acres. 

e. In 1674, Gabriel expanded this property by 1 acre on the north and 2 acres on the south (which he purchased from 
Jacques Bernier for 110 pounds) and in 1689, he transferred the ownership of this property to his 3rd son, Michel, 
husband of Marie Miville and ancestor of Conrad, a member of our Committee. 

                  

                 … continued 
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 f. Today, the fraternity is a nursing home for priests. Father Paul-Eugène Gosselin from Montreal (nephew of 
 Bishop Amédée Gosselin, former rector of Université Laval) is retired here, but his health did not allow him to 
 join us today. (Bishop Amédée died in 1941). 

14.  THE PROPERTY OF FORT HURON (217-239 avenue Royale): 

   1650 :   In 1650 when the Iroquois drove the Huron from the territories they occupied on the banks of the St. Lawrence 
 River and in the area between Lakes Huron and Ontario, the Huron, allies of the French, took refuge in      
 Quebec and spent the winter here (in 1650) under the protection of the Fort on this property. 

   1651 :   Since the Jesuits wanted the Huron to settle on Ïle d’Orléans, Éléonore de Grandmaison (then widow         
 Chavigny) rented to them, a property of 6 x 10 acres in her seigneurie (lordship) (she later formally transferred 
 ownership of this property to them in 1652) and 600 Hurons from Québec and Sillery settled there in March 
 1651. Later, the Huron from the Trois-Rivières area came to join them on this property. 

       As soon as they arrived on the Island, the Huron built a fort on this land, as well as a house and a chapel, whose 
 foundations are still visible behind the house of Mrs. Mary Dunn (229 Royal Avenue), who currently owns this 
 property and who has in her possession an ax head and an arrowhead which she found where the chapel was, 
 and which she has allowed us to show you today. 

   1656 :   (May 20) : 40 Iroquois canoes arrived unexpectedly and the Iroquois massacred (or captured as prisoners) 71  
 Huron.  On July 4th , the Huron left the island to return to the Quebec City area. Their stay on the island lasted 
 5 years, 3 months. They now live on the Huron reservation in Loretteville. 

       Notes: While the Huron lived on the Island, Jesuit Father Chaumonot, who was helping them, had timber cut 
 and fields cleared for them to grow corn. It was only the fear of the Iroquois which prevented them from    
 abandoning the growing of corn and returning to their traditional hunting and fishing.  

       At the beginning of the colony, the French, made great efforts to assimilate the Huron to the French culture 
 and language. The Quebec Seminar and Ursulines Convent accepted many as boarders with their fellow      
 students, but soon realized that "the French took on the wild Indian customs much faster than the Indians        
 accepted the French customs." 

      After the departure of the Huron, in 1656, the Jesuits exchanged this land (of 6 acres) with Louis Lauzon of 
 Citière, 2nd son of Governor Lauzon and husband of Catherine Nau, for another property in the seigneurie 
 (lordship) of Lauzon and the Governor Lauzon developed it into a noble fief under the name of "FIEF DE 
 CHAMPIGNY". 

 1658 :     The land of 6 acres is attached to the neighboring land of 4 acres (east side) and then becomes a  property of 10 
x10 acres, stretching in front to the river, and behind, to the land of Éléonore de Grandmaison (remarried to 
Jacques Gourdeau) and Gabriel Gosselin. 

   1659 :  Louis Lauzon of Citière drown while canoeing and his widow (Catherine Nau) remarried Jean-Baptiste Peuvret 
of Mesnu, seigneur of the Mesnu Fief, in Saint-Laurent. 

Before 1666 :      Jean-Baptiste Peuvret of Mesnu sold the 10 x 10 acres property to Gabriel Gosselin, our ancestor. 

     1676 :    Gabriel Gosselin demolished the Huron Fort and used the cornerstones and the stones of the chimney for the 
construction of his house (21 rue Sous-le-Fort) in Place Royale, in Québec City. 

                       

                   

                     ...continued 
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15. BOWEN QUAY (in Sainte-Pétronille) and Avenue Royale, which circles Île d’Orléans were built in 1855.  It is here at 
l’Anse aux Canots (today called Hôtel Bellevue), that Gabriel left by canoe for Québec City. On November 30, 1652, 
Gourdeau granted Gabriel 20 square acres to the southwest of the land which should have been granted to Jacques Bernier 
in 1661, and it is possible that these 20 acres were here, right on the tip of the island. 

16.  THE GOURDEAU HOUSE (137 avenue Royale):   
       

   a.  Turning around the western tip of the island and climbing the hill, you 
    see on your left (#137).. Where the sign says "Bureau de poste" (Post 
    office), the house of seigneur (lord) Jacques Gourdeau de Beaulieu, 3rd  
    husband of Eléonore de Grandmaison and close friend of Gabriel  
    Gosselin. 

b.  This house is dated1660 and serves as a Post Office today. 

          Gourdeau House  

                             137, avenue Royale, Ste-Pétronille 

 17.  PROPERTY OF PHILIPPE NOËL  (57-61 avenue Royale): 

    a. Finally we come to the property where our ancestor Gabriel lived during the 37 years that he spent on the island of Île 
    d’Orléans (1652-89) and where his 12 children were born. 

   b. This land is now owned by Philippe Noël, a descendant of Gabriel Gosselin, both on his father’s and  his mother’s 
side. 

   c. Philippe lived at # 57 and his father, Barthélémy, at # 61. The latter owned the land since 1942 and he transferred 
the ownership of the property to his son, Philippe, in 1970. 

   d. Gabriel obtained the concession of this property from Eléonore de Grandmaison (widow of François Chavigny) in 
1652 or in 1651. The property is 4 acres wide and 25 deep, crossing the island from coast to coast. In 1674, he      
expanded it by 1 acre to the north and 2 to the south. 

   e. As soon as he arrived on his property, Gabriel built a 36’ x 17’ house, of stone and wood and covered in straw, which 
was evaluated at 300 pounds 25 year later. 

   f. He also immediately built a 27’ x 19’ chapel, described as "colombage pierroté" (half-timbered) and finished in 
"crépi" (stucco), almost right next to the house and which was evaluated at 350 pounds. 

    It was in this chapel that the first missionaries celebrated religious services for the settlers of the island and these    
missionaries lodged in Gabriel’s house. Jesuit Father Gabriel Lallemant, one of the seven Canadian martyrs, often 
celebrated mass here. It is also in this chapel that Seigneur (Lord) Gourdeau and Éléonore de Grandmaison were    
married on August 13, 1652. 

g. Where was Gabriel’s house? We do not know exactly, but in speaking of the site, Canon David (p. 23) says the     
following:  

 "Our first ancestor had a remarkable eye for beauty when he first set up his tent on the hill above the village of 
 Beaulieu.  The name Beaulieu indeed describes this beautiful 
place - Without leaving his house, Gabriel had before his eyes: the spec-
tacular Montmorency Falls across the river; the Beaupré Coast on the 
east; the forested foothills of the Laurentians on the northwest where 
Beauport and Charlesbourg were eventually founded; Cape Diamant in 
the distance; and Pointe-Lévy on the Southwest."   

                      ...continued 
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h.  To the east of the house of Philippe, on the south side of the road, there are hills from where we can still admire the 
panorama described by Canon David, as we will see when we take Orleans Avenue, which bounds this land to the 
east. When Gabriel left this property in 1689, he left it to his third son, Michel. 

i. Michel died in 1703, at the age of 44, and his widow, Marie Mainville, remarried the following year to Michel       
Baugis (widower of Angélique Renaud), from Beauport. She had 2 children, Joseph and Marie‑Louise, from her 2nd 
marriage and died in 1726. 

j.     We do not know who succeeded Michel on this property. Canon David thinks it was his son, Michel. According to the 
    map of Decouagne, published in 1709, Michel, the father was the owner, in 1709, of a property of 3 acres (next to   
    that of Louis Sivadier which means it was between Maranda Rock and the western boundary of St. Lawrence River)     
    which  Gabriel, Michel’s father, had acquired from Vincent Verdon between 1687 and 1689 and which his son Pierre 
    had then obtained. 

 

 

18. GABRIEL GOSSELIN, 1ST GOSSELIN ANCESTOR IN NORTH AMERICA: 

 

a. Censuses and surveys conducted during Gabriel’s lifetime (see Canon David, pp. 47-49) provide some interesting 
details concerning Gabriel and his properties. Here is some of the information. 

b. In 1666 he had three hired hands (François Noël, Jean Pacault and Louis Sivadier). 

c. In 1667 (15 years after his arrival on the island) he had 55 acres of cleared land. 

d. In 1677 (25 years after his arrival) he owned: 

"100 pounds of money; 250 bushels of wheat, 35 "bushels" of peas, 8 "bushels" of corn and 6000 haystacks. 6 oxen, 
12 cows, 6 heifers, 4 calves, 41 pigs, 84 sheep, 1 donkey. 1 property of 4 x 25 acres, with 1 house, 1 chapel, 1 bakery 
of 10’ x 9’, a barn of  81’ x 20’, covered in straw and evaluated at 300 pounds, 1 sheepfold enclosure of 30’ x 20’, 2 
sheds. 1 property of 6 acres (with a house), purchased from Vincent Poirier from the Mesnu fief on the south side of 
the island and 2 additional acres purchased from l’Hôtel-Dieu on the same fief. 2 acres on the Chevalerie fief on the 
northern side of the island. 100 acres on the Huron Fort property, 1 stone house in the city of Québec, of 37’ x 20’ x 
28’, estimated at 3,500 pounds, etc." 

                  

English translation:  Annette Schwerdtfeger 



  

  

SAVIEZ-VOUS QUE… 

Gosselin, abbé Dominique (1922-2013) 
 

À l'hôpital Notre-Dame-de-Fatima de La Pocatière, le 11 décembre 2013 est décédé, à 
l’âge de 91 ans et 6 mois, l'abbé Dominique Gosselin, fils de feu Émile Gosselin et de feu 
Anathalie Touzin. 
  
L'abbé Gosselin est né au Lac-aux-Sables le 31 mai 1922. Il a fait ses études classiques au 
collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière et ses études théologiques au Grand Séminaire de 
Rimouski et au Grand Séminaire de Québec. Il a été ordonné prêtre à Sainte-Anne-de-la-
Pocatière, le 20 mai 1951, par Mgr Henri Belleau, o.m.i., vicaire apostolique de la Baie-
James.  En 1952, il a été nommé prêtre auxiliaire à l'École d'Agriculture de Sainte-Anne-

de-la-Pocatière. En 1960, il a été aumônier au Foyer Bon-Secours, à L'Islet. En 1963, il a été vicaire à Saint-Eugène; en 
1963, à La Pocatière; en 1964, à Mont-Carmel. De 1960 à 1967, il a été également aumônier diocésain de la Saint-

Vincent-de-Paul et de 1962 à 1965, aumônier diocésain des Ligues du Sacré-Cœur. De 1965 à 1990, il a été aumônier 
au Centre d'Accueil Thérèse-Martin de Rivière-Ouelle. L'abbé Gosselin était titulaire d'un baccalauréat ès arts et était 
diplômé en gérontologie. Toute sa vie il s'est passionné pour la recherche en généalogie. 
 
Il était le frère de:  feu Roger, Solange (feu Antoine Maurais), Colette, s.s.c.m., feu Richard (feu Gertrude Fortin), 
Louis-Marie (Rita Cazes), Louis-Joseph (Suzanne Beaulieu), Christiane (feu Placide Godbout, feu Oscar Chevalier), 
Denise (feu Maurice Marcotte), Anne-Marie (Lucien Hudon) et feu Germaine Rompré. Outre ses confrères prêtres, il 
laisse aussi dans le deuil sa filleule Lucie Marcotte ainsi que de nombreux neveux et nièces, cousins et cousines. 
 
Le service religieux sera célébré, à 14 h, et sera suivi de l’inhumation au cimetière des Pins. 
Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la Fondation de l’hôpital Notre-Dame-de- Fatima. 
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Nous vous invitons à nous signaler les avis de décès dont vous aurez pris connaissance  

dans  vos  journaux  locaux .  Merci de votre collaboration! 

NOS PLUS SINCÈRES CONDOLÉANCES! 

Source:  Bulletin de l’Association des familles Gosselin Inc., no 26, Août 2002 

http://www.domainefuneraire.com/avis-de-deces/abbe-Dominique-GOSSELIN-170379


  

  

SAVIEZ-VOUS QUE… 

GOSSELIN MARIE-ANNE VEZINA  
Marie-Anne Vézina Gosselin 1927 - 2014 Au Centre d’hébergement Alphonse-Bonenfant, le 5 
janvier 2014, à l’âge de 86 ans, est décédée dame Marie-Anne Vézina, épouse de M. Jean-Robert 
Gosselin. Elle demeurait à Saint-Laurent, Île d’Orléans. La famille accueillera parents et ami(e)s à 
la résidence funéraire F.-X. Bouchard inc 628, ch. Royal, St-Pierre I.O. G0A 4E0 jeudi de 14h à 
17h et de 19h à 21h. Vendredi, jour des funérailles, de 12h à 13h30. Le service religieux sera 
célébré le vendredi 10 janvier 2014 à 14h, en l’église de Saint-Laurent, Île d’Orléans. 
L’inhumation aura lieu ultérieurement au cimetière paroissial. Elle laisse dans le deuil, outre son 

époux, ses filles: Nicole (Richard Boily), Denise (Robert Huot); ses petits-enfants: Isabelle et Marie-Claude Boily; 
Simon et Vincent Huot; son frère et sa soeur: Paul (feu Claudette Blouin), Émélia (feu Laurent Lapointe). De la famille 
Gosselin: Jeanne-d’Arc (feu Rolland Houde), Rita (feu Robert d’Anjou), feu Sr Denyse Gosselin, s.f.b. ainsi que 
plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s. Une très grande reconnaissance envers tout le personnel du 
Centre d’hébergement Alphonse-Bonenfant pour tout le respect et les bons soins prodigués à notre mère. Vos 
témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la Fabrique Sainte-Trinité d’Orléans, 1532, chemin Royal,   
Saint-Laurent, Île d'Orléans Québec G0A 3Z0, tél.: 418-828-2551. 
 
 
 

Béliveau, Gilles  1933 – 2013 
 
À son domicile, dans son sommeil, le 28 décembre 2013, à l'âge de 80 ans, est décédé 
monsieur Gilles Béliveau, époux de madame Lise Demers. Il demeurait à Québec. Il a été 
confié à la  Coopérative funéraire des Deux Rives, Centre funéraire du Plateau 
Selon ses volontés, il ne sera pas exposé. Un service religieux sera célébré, en présence des 
cendres, le samedi 4 janvier 2014 à 14 h en l'église St-Dominique (175, Grande Allée 
Ouest, Québec) où la famille recevra les condoléances à compter à 12h30. Il laisse dans le 
deuil son épouse Lise Demers ; ses enfants et conjoints Pierrôt (Chantal Landry et leurs 
enfants, Marie, Maude, Alexandre et Fanny) et France (Jean-Sébastien Girard et leurs enfants 

Catherine et Geneviève) ; ses beaux-frères et belles-sœurs de la famille Béliveau : Gisèle Forest 

(feu Paul Béliveau), Gaston Binet (feu Lucette Béliveau) ; ses beaux-frères et ses belles-sœurs 
de la famille Demers : Georges Pelletier (feu Laurence Demers), Pauline Demers (feu Claude 
Bélanger), Micheline Demers (Claude Drolet) et Carol Demers (Carole Beaulieu); ainsi que ses 

neveux et nièces. Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à l'organisme de votre choix.  
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HOMMAGE À L’ABBÉ DOMINIQUE GOSSELIN 
  

Le 11 décembre dernier, à l’âge de 91 ans, décédait l’Abbé Dominique Gosselin.  Il fut membre fondateur de notre 
Association, puis membre Gouverneur, également récipiendaire du Prix Laurent-Gosselin pour sa contribution        
historique et généalogique, sans passer sous silence qu’il fut l’un de nos plus généreux donateurs.  Le samedi 19 mai 
2001, lors de la célébration de son 50ième anniversaire sacerdotal, l’Association des familles Gosselin était présente et lui 
a rendu hommage pour son implication.  Nous croyons que, même douze ans plus tard, le texte lu à cette occasion est 
encore de mise aujourd’hui.  Le voici :          
                                                Nicole Gosselin 

 

Cher Dominique, 

C’est un grand plaisir de nous joindre aujourd’hui à votre famille et à votre communauté pour célébrer votre 
50ème anniversaire sacerdotal.  Nous voulions être là pour vous accompagner en cette journée importante, ce qui 
nous permet également de vous témoigner notre amitié et nos sentiments.  Il y a de ces gens qui marquent notre 
vie et dont le souvenir demeure inoubliable.  Vous êtes, Dominique, l’un de ceux-là! 

Malgré la distance qui nous sépare et les années qui passent, nous gardons toujours un souvenir de l’homme 
extraordinaire que vous êtes!  J’aimerais, pour le loisir de nous tous, faire un petit retour dans le temps, au 
début de notre Association.  Vous souvenez-vous de ces nombreuses soirées autour de la table chez Suzanne?  
Bien souvent, vous faisiez le voyage aller-retour de Sainte-Anne-de-la-Pocatière à l’Ile d’Orléans le même soir, 
et nous vous trouvions bien courageux.  Au fil des ans, nous avons compris que vous êtes un passionné de nos 
ancêtres et de nos origines. 

Votre voix forte, votre rire contagieux, votre dynamisme nous réveillaient durant nos réunions qui se             
terminaient bien souvent aux petites heures du matin.  Grâce à votre compétence et vos judicieux conseils, vous 
avez su nous renseigner sur d’innombrables interrogations et détails essentiels à l’instauration de notre       
Association. 

C’était en 1979, nous étions jeunes, c’était un grand défi pour nous d’organiser ce rassemblement monstre. 
Vous avez su nous faire bénéficier de votre expérience vécue avec les familles Ouellette et Touzin, nous qui en 
étions à notre première organisation du genre.   Vous avez été l’un de nos plus précieux guides et, grâce à vous, 
le succès de cette rencontre a fait que l’Association demeure un symbole d’harmonie, d’amitié et de fierté de 
porter notre nom GOSSELIN. Nous sommes encore là, quelques dizaines d’années plus tard, à nous promener 
d’une région à l’autre afin que nous familles se rejoignent lors de nos rassemblements annuels. 

De plus, Dominique, en étroite collaboration avec les Archives Publiques du Canada, vous avez été               
l’instigateur et, somme toute, le créateur de notre blason dont les thèmes représentent les particularités       
propres à notre Association. 

Enfin, comme vos relations semblent sans limites et vos talents de communicateur sans frontières, vous nous 
avez fait connaître nos cousins Français avec qui nous avons pu concrètement fraterniser et échanger sur nos 
origines communes. 

Vous avez toujours été là avec nous, que ce soit à titre de Membre fondateur, puis à titre de Membre             
Gouverneur de l’Association des familles Gosselin, ensuite à titre de Président, de généalogiste attitré et,     
finalement, de conseiller.  

                  
                                          ...suite  
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HOMMAGE À L’ABBÉ DOMINIQUE GOSSELIN (suite) 
  

Aujourd’hui, le maître s’est retiré mais ses élèves bien formés et entraînés par une solide détermination ont fait 
survivre l’objectif principal de réunir nos familles, de vénérer le culte des ancêtres et de perpétuer la             
représentation des Gosselin d’Amérique.  C’est comme si vous aviez planté un arbre; vous nous avez montré ses 
racines et il nous reste à le regarder grandir fièrement et solidement. 

Nous vous sommes reconnaissants pour toute l’énergie que vous avez investie pour notre Association depuis ses 
débuts, sans oublier votre généreux soutien financier sans lequel l’Association des familles Gosselin ne serait 
peut-être jamais née.  Et, aujourd’hui, nous tenions à vous l’exprimer encore une fois! 

En cette occasion, nous avons voulu vous témoigner notre amitié et notre respect.  Soyez assuré que nous       
gardons pour toujours ces souvenirs inoubliables du travail accompli et de l’être attachant que vous êtes!  

Nous vous souhaitons encore de nombreuses années de vie au service de Notre-Seigneur.  Qu’il vous garde en 
santé et conserve en vous toute cette énergie que vous utilisez au bien et à la fraternité! 

 

On vous salue bien respectueusement, Dominique! 

 

                  Par : Denise Gosselin, Présidente 

                Au nom de l’Association des familles Gosselin 
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TRIBUTE TO FATHER DOMINIQUE GOSSELIN 
 

On December 11, 2013, Father Dominique Gosselin passed away at the age of 91. He was a founding member of our 
Association, then a Governor member, and also the recipient of the Laurent Gosselin Prize for his historic and          
genealogical contribution, not to mention the fact that he was one of our most generous donors. On Saturday May 19, 
2001, during the celebration of his 50th anniversary in the priesthood, the Gosselin Family Association was present and 
honored him for his involvement in the Association. We believe that, even twelve years later, the text that was read on 
this occasion in 2001 is still appropriate today.                   
                                       Nicole Gosselin  

 

 

 

 

Dear Dominique, 

 

It is a great pleasure for us to join your family and your community today to celebrate your 50th anniversary in 
the priesthood. We wanted to be here to support you on this important day, which also allows us to show our 
friendship and our feelings. There are those people who mark our lives and whose memory remains                
unforgettable. You, Dominique, are one of those people! 

 

Despite the distance which separates us and the passing years, we always remember what an extraordinary 
man you are! I would like to take a little trip back in time to talk about the beginning of our Association. Do 
you remember the many evenings we spent sitting together and talking at the table at Suzanne’s place? Often 
you made the return trip from Sainte-Anne-de-la-Pocatière to Ile d' Orleans the same evening, and we      
marvelled at your dedication. Over the years, we realized that you were passionate about our ancestors and of 
our origins. 

 

Your strong voice, your infectious laugh, your dynamism kept us awake during our meetings which often ended 
in the wee hours of the morning. With your expertise and your advice, you were able to inform us, answering 
countless questions and providing essential details for the establishment of our Association. 

 

That was in 1979, we were young, and it was a great challenge for us to organize this huge family reunion. We 
were able to benefit from your past experience with the Ouellette and Touzin families, since for the rest of us, 
this was the very first time we were organizing a reunion of this type. You have been one of our most valuable 
guides, and thanks to you, the success of this family reunion has allowed the Association to become a symbol of 
harmony, friendship and pride for all those with the name GOSSELIN. We are still here, several decades later, 
travelling from one region to another to allow our families to meet together during our annual family        
gatherings. 

 

                       ...continued 
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TRIBUTE TO FATHER DOMINIQUE GOSSELIN (continued) 

 

 
In addition, Dominique, in close collaboration with the Public Archives of Canada, you were the instigator 
and, after all, the creator of our coat of arms whose themes represent the features of our Association. 

 
Finally, since your connections with others seem limitless and your communication skills boundless, you have 
introduced to us our French cousins with whom we could actually discuss our common origins. 

 

You have always been there with us, as a founding member and later as a Governor member of the Gosselin 
Family Association, then as President, appointed genealogist and ultimately advisor. 

 

Today, the master has retired but his well trained and determined students have ensured the survival of the 
main objective of reuniting our families, to worship the cult of our ancestors and perpetuate the representation 
of the Gosselin Families of America. It is as if you had planted a tree where you showed us the roots and we can 
now watch the tree grow proudly and confidently. 

 

We are grateful for all the energy that you invested in our Association since its inception, not to mention your 
generous financial support, without which the Gosselin Family Association would perhaps never have been 
born. And today, we want to express our thanks to you once again! 

 

On this occasion, we wanted to show our friendship and respect. Be assured that we will always keep these   
unforgettable memories of your work and your endearing personality in our hearts! 

 

We wish you many more years of life dedicated to the service of Our Lord. May the Lord keep you healthy and 
help you keep all of the energy that you use so well for the good of everyone around you! 

 

We respectfully salute you, Dominique! 

 

      By: Denise Gosselin, President 

      In the name of the Gosselin Family Association 

 
 
 

English translation:  Annette Schwerdtfeger 



  

  

DES NOUVELLES DES GOSSELIN 
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Jean-Robert Gosselin, père de Nicole et Denise, a 
fêté le 18 février dernier son 92e anniversaire de 
naissance. Jean-Robert a vécu un début d’année    
difficile avec la perte de son épouse Marie-Anne     
Vézina et par la suite son hospitalisation pour raison 

de santé.  Aux dernières nouvelles, il était de retour à la maison et 
tout semble rentrer dans l’ordre.  Et bien, Bonne Fête Jean-Robert 
et nous te souhaitons encore de nombreuses années de bonheur! 
 

  
               

SALON DU PATRIMOINE FAMILIAL  

ORGANISÉ PAR LA FÉDÉRATION DES FAMILLES SOUCHES DU QUÉBEC 

       21, 22 ET 23 FÉVRIER 2014 À LAURIER QUÉBEC 

 
  L’association des familles Gosselin était présente cette année.  Ce salon, organisé par la            
Fédération des familles souches du Québec comptait plus d’une cinquantaine d’associations de         
familles et dont le partenaire invité était Le Congrès mondial acadien 2014.  Jacques Gosselin,            
Président, Jacques Gosselin, administrateur, France Gosselin, administratrice, Maria Gosselin,        
François Gosselin et André Pageau, conseillers spéciaux étaient présents à tour de rôle pour              
rencontrer les Gosselin qui se présentaient à  notre kiosque et leur donner de l’information.  Plusieurs 
en ont profité pour parler de  généalogie, d’autres pour acheter des articles promotionnels ou         
adhérer à l’Association.  (d’autres photos sont disponibles sur notre site internet dans la section :     
Album photos) 

       
          

FAITES-NOUS PART DES 

NOUVELLES DES GOSSELIN 

DANS TOUTES  LES 

SPHÈRES D’ACTIVITÉS: 

  

LEGABRIEL1621@HOTMAIL.COM 

http://www.genealogie.org/famille/gosselin/cadrefr/doc-fr/evenements.html
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Crédit photos:  Yvan Pariseau 
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 LE CONSEIL D’ADMINISTRATION 2013-2014 

 LES ADMINISTRATEURS ET ADMINISTRATRICES 

 

Jacques Gosselin (1067), président 

Courriel : lac-gosselin@hotmail.com 

 

  

 

 

Diane Gosselin (1160), secrétaire 

Courriel : gosselindiane@hotmail.com 

 

 

 

 

Pierre Toulouse (1230), administrateur 

Courriel : toulouse.pierre@videotron.ca 

 

 

 

 

 

 

 

France Gosselin (1163), administratrice 

Rédactrice en Chef du bulletin de liaison Le Gabriel 

Responsable du site internet 

Courriel : legabriel1621@hotmail.com 

William (Willie) Gosselin (0485), vice-président 

Suzanne Toulouse-Gosselin (0380), trésorière 

Courriel : gosselin15@gmail.com 

Jacques Gosselin (0786), administrateur 

Rédacteur au Bulletin « Le Gabriel » 

Dossier Histoire et généalogie 

Courriel : jacquesgosselin@hotmail.com 

mailto:lac-gosselin@hotmail.com
mailto:gosselindiane@hotmail.com
mailto:toulouse.pierre@videotron.ca
mailto:legabriel1621@hotmail.com
mailto:gosselin15@gmail.com
mailto:jacquesgosselin@hotmail.com
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Les costumes au temps de notre ancêtre Gabriel Gosselin (1621-1697) 

  

La femme paysanne : 

Chemise indienne blanche de type « bouffante »; 

Grande jupe longue qui cache les chevilles; 

Tablier avec panneau à l’avant et un foulard noué au bustier; 

Débardeur ajusté; 

Grand chapeau de paille; 

Couronne de fleurs dans les cheveux. 

L’homme paysan : 

Chemise indienne blanche de type « bouffante »; 

Pantalon aux genoux; 

Bas de soccer; 

Grande veste sans manche; 

Souliers noirs; 

Tricorne. 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

         

                   ...suite 
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Se costumer à bas prix 

Il existe plusieurs façons de se costumer pour participer à la fête! Plusieurs vêtements peuvent être utilisés 

comme clin d’œil à l’époque Nouvelle-France. 

Utiliser des couleurs telles le bleu, le brun, le rouge et le jaune. 

http://www.nouvellefrance.qc.ca/index.php/fr/costumez-vous/les-vetements-en-nouvelle-france.html 

Des patrons sont disponibles sur le site de la Nouvelle-France:  Bourgeois, Bourgeois, Paysan, Paysanne, 

servante, etc. 

  Voici quelques adresses pour la location: 

Face-à-Faces, costumier officiel  
des Fêtes de la Nouvelle-France 

225, Avenue Eugène Lamontagne (face au Colisée Pepsi) 

Québec, Qc  418-522-4087 

 

Costumier l'époque 

739, des Chainons 

Beauport (Québec) G1C 7V4 

418 661-4717 

www.costumierlepoque.com 

 

Habit qui rit  

4010, Louis-Pinard 

Trois-Rivières (Québec) 

G8Y 4L9  819 372-3948 

www.habitquirit.com 

 

Location de costumes 

les 3 petits anges 

377, 3e rang ouest 

Saint-Michel-de-Bellechasse 

Québec (Québec) G0R 3S0 

418 884-3728  

www.3petitsanges.com 

http://www.costumierlepoque.com/
http://www.habitquirit.com/
http://www.3petitsanges.com/
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IMPORTANT! 
MESSAGE DE NOTRE  TRÉSORIÈRE: 

Renouvellement de votre cotisation: 
Après plusieurs rappels téléphoniques de sa part, Suzanne  
aimerait attirer votre attention sur le fait que plusieurs    

d’entre vous n’ont pas encore renouvelé leur adhésion qui se        

terminait le 31 juillet 2013.  Nous espérons que c’est tout 

simplement un oubli de votre part. On vous demande d’être 
vigilant lors de la réception de votre bulletin afin de vérifier le 

mois et l’année d’échéance qui sont inscrits à droite sur votre 

étiquette d’envoi apposée sur l’enveloppe de plastique. Étant 

donné que notre année financière se termine le 31 juillet, si 
c’est inscrit 08-2013 c’est que votre adhésion s’est terminée  

au 31 juillet et que vous devez faire parvenir votre paiement dans les meilleurs     

délais à l’attention de notre trésorière, Suzanne Toulouse-Gosselin. En principe, vous 

ne devriez pas recevoir les prochains bulletins. Comme on vous l’a déjà mentionné, 

ce bulletin, qui occasionne des coûts de production et d’expédition pour l’Association 
si vous ne payez pas votre cotisation,  fait partie d’un des privilèges d’être membre 

en règle de cette dernière.   

 

Nous sommes des bénévoles et ces suivis et nombreux 
rappels demandent beaucoup d’efforts et de temps.   
Merci pour votre compréhension! 

 

        Suzanne Toulouse-Gosselin 

          Association des familles Gosselin 

     SIÈGE SOCIAL ET  TRÉSORERIE: 
   1647,  chemin Royal, Saint-Laurent, I.O. 

(Québec), G0A 3Z0 

 Tél. :418-828-2896   Télécopieur : 418-828-0149 
  

               Courriel: gosselin15@gmail.com  
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Au temps de la Nouvelle-France…Détails sur la vie paysanne  

Voici une petite description du mode de vie en Nouvelle-France vu par Peter Kalm, un savant suédois qui visita     
l’Amérique du Nord au milieu du XVIIIe siècle. Il suivit le cours du Saint-Laurent jusqu’à Québec en 1749.  La    

division du texte original en paragraphes a été faite afin de faciliter la lecture: 

«…Près de Québec, les terres que nous parcourons sont partout divisées en champs et en prairies ou pâturages. Nous 

ne voyons que fermes et maisons de fermiers. Toutes les collines sont cultivées; sur le  sommet de plusieurs on      

distingue des villages pittoresquement  groupés autour de belles églises. 
 

Les prairies sont généralement dans les vallées, quoiqu’il y en ait sur les coteaux. Les hautes prairies en  Canada sont 

excellentes et de beaucoup préférables à celles des environs de Philadelphie et des autres colonies anglaises. Plus     
j’avance au nord, plus elles sont belles et plus le gazon en est riche et fourni. 

 

Les habitations dans la campagne sont bâties indistinctement en pierre ou en bois. Il n’entre pas de briques dans la 
construction des maisons en pierre; on n'en fait pas encore assez pour cela ici. On emploie les matériaux que l’on 

trouve dans le voisinage, l’ardoise noire surtout. À défaut de cette espèce de schiste, on construit les maisons avec des 

moellons ou de la pierre à sablon, et quelques fois avec une pierre grisâtre. 

 
Les murs ont deux pieds d'épaisseur, rarement moins. Les maisons ont rarement plus d'un étage de haut. Chaque 

chambre a, ou sa cheminée, ou un poêle, ou les deux ensemble. Les poêles ont la forme d’un carré oblong;              

quelques-uns sont entièrement en fer et des dimensions qui suivent: longueur deux pieds et demi, hauteur un pied et 
demi, largeur un pied et demi. Ces poêles en fer viennent tous de la fonderie des Trois-Rivières. D’autres sont en   

brique ou en pierre, de la grandeur à peu près des poêles en fonte, et recouverts au sommet d’une plaque de fer. 

 

La charrue et la herse constituent tout l’outillage aratoire du paysan canadien, et encore ces instruments ne sont-ils pas 
de la meilleure qualité. Les roues du train des charrues sont aussi épaisses que celles d'un tombereau, et toute la     

charpente est si lourde qu’il faut la force d’un cheval pour tirer la machine sur un   terrain uni.  
                   
Les herses en usage ici sont faites entièrement de bois, et de forme triangulaire; deux des côtés ont six pieds de long, 

le troisième en a quatre; les dents, comme le reste de l’instrument, sont en bois, longues d’environ cinq pouces, et  
distantes d'autant les unes des autres. 

 

On laisse les chevaux dehors pendant l’hiver; ils trouvent leur pâture dans les bois, N’ayant rien à brouter que des  
herbes sèches, qui, en revanche, sont très abondantes; ils s’accommodent fort bien de cette pitance, et au printemps ils 

sont gras et pleins de santé. On se plaint généralement que le peuple de la campagne commence à en élever un si 

grand nombre que les bestiaux manquent de    fourrage en hiver. Un cheval de moyenne encolure coûte maintenant 

quarante francs.» 
  granquébec.com 

http://grandquebec.com/eaux-du-quebec/fleuve-st-laurent/
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 Serge Gosselin, artiste-peintre de Mascouche 

Présente “La maison de l’ancêtre (Gabriel Gosselin,  

1621-1697) à Place Royale, Québec”. 

Huile sur toile:  30 X 36 pouces (à part l’encadrement de 

couleur dorée)  réalisée en 2012 et estimée en galerie d’arts à 

            1725,00$. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Cette toile en couleur est magnifique.  Vous pouvez la voir sur le site internet de l’artiste:  

 www.sergegosselin.com ainsi que ses autres oeuvres.  Afin de souligner le 35e anniversaire de 

l’Association des familles Gosselin, et ce, de concert avec l’artiste,  cette toile fera l’objet d’un  

tirage lors du banquet du 30 août 2014 au Manoir Montmorency, Québec.  Les billets sont déjà 

en pré-vente au montant de: 

        20$  / 1 billet 

        35$ /  2 billets 

Il est important de noter que votre présence n’est pas requise afin de remporter le prix. Des billets     

seront également en vente au cours de la journée du 30 août 2014. 

À QUI LE PRIVILÈGE ET LA CHANCE? 

NOUS SOUHAITONS ARDEMMENT QUE CETTE TOILE PUISSE ORNER AVEC FIERTÉ 

L’INTÉRIEUR D’UNE MAISON GOSSELIN! 

POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS: 

LEGABRIEL1621@HOTMAIL.COM 

http://www.sergegosselin.com/


  

  

  

 

«La vie est vraiment simple, mais nous insistons 

 à la rendre compliquée.» 

(Confucius) 
 

 

  TARIFICATION POUR PUBLICITÉ 

 

 1/8  page  (carte d’affaires)       25,00$ 

 1/4 page        50,00$ 

 1/2 page      100,00$ 

 1 page       200,00$ 

SIÈGE SOCIAL ET  TRÉSORERIE: 
1647,  chemin Royal, Saint-Laurent, I.O. 

(Québec), G0A 3Z0 
Tél. :418-828-2896 

    Télécopieur : 418-828-0149 

Pour rejoindre la rédactrice en chef: 
LeGabriel1621@hotmail.com 

ASSOCIATION DES 
FAMILLES GOSSELIN 

R E N D E Z - VO U S  S U R  N OT R E  
S I T E  I N T E R N E T :  

www.genealogie.org/famille/gosselin 

En tant que membre de l’Association, vous 
avez le privilège d’avoir accès à la section 
réservée aux membres via un mot de passe.  
Vous n’avez qu’à en faire la demande auprès 

de l’Association. 
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Dans le prochain numéro: 

« Les notes d’histoire de feu Père Laurent-Gosselin (fin) » 

Place Royale, Québec, 1843 



  

  

 
Bibliothèque nationale du Canada 

Bibliothèque nationale du Québec 

ISSBN : D 442394 
 

Postes Canada 

Numéro de la convention 40069967 de la Poste-publication 

Retourner les blocs adresses à l’adresse suivante: 

Fédération des familles-souches du Québec Inc. 

C.P. 10090, Succursale Sainte-Foy (QC)  G1V 4C6 

IMPRIMÉ—PRINTED PAPER SURFACE 

 

 

 

 

 
 
  


